
Une rencontre organisée
par la radio télévision
"Nour", en partenariat avec
la Commission nationale
de l'Unesco, et la participa-
tion des linguistes et des
traditionalistes.

DANS la foulée de la com-mémoration, le 21 février2019, de la Journée inter-nationale de la langue ma-ternelle, la radio télévision"Nour", sise à Batavea dansle 4e arrondissement de Li-breville, a organisé, en par-tenariat avec laCommission nationale del'Organisation des Nationsunies pour l'éducation, lascience et la culture(Unesco), un symposiumnational sur la probléma-tique de l'enseignementdes langues maternellesdans le système éducatifgabonais. Une rencontrequi a vu la participation dusecrétaire général de laditeCommission, Jean-ClaudeEngo Bekui. Occasion pour ce dernierde relever que pour cette20e édition de la Journéeinternationale de la languematernelle, « il est impor-
tant de rappeler que toutes
les langues maternelles
comptent et qu'elles sont es-
sentielles pour construire la
paix et soutenir le dévelop-
pement durable.» Avant deconclure : « la langue ma-
ternelle est essentielle pour
l'alphabétisation car, elle
facilite l'acquisition des
compétences de base de lec-
ture, de l'écriture et du cal-
cul dans les premières
années de scolarisation. Ces
compétences sont les fonda-
tions du développement
personnel. Car, la langue
maternelle est aussi une ex-
pression unique de notre di-
versité créatrice, une
identité et une source de sa-
voir et d'innovation.»Au nombre des partici-pants, il y avait des ensei-gnants-chercheurs, deslinguistes de l'UniversitéOmar Bongo (UOB) et destraditionalistes, gardiensde la langue maternelle. Cesymposium intervient

donc dans le cadre d'unappel à la prise deconscience de la part dechaque communauté na-tionale de la situation deslangues maternelles duGabon. Et, bien évidem-ment, inviter d'autres com-munautés à promouvoirl'enseignement de ceslangues.
« Selon les linguistes, toutes
les deux semaines, une
langue disparaît, empor-
tant avec elle tout un patri-
moine culturel et
intellectuel. Devant ce géno-
cide culturel, la survie de
chacune de nos langues dé-
pend, certes, de chaque
membre de la communauté,
mais aussi de l'Etat», aalerté Maëlle Manomba,présentatrice à la radio té-lévision "Nour". Cet événement constituedonc l'aboutissement d'untravail collectif considéra-ble entrepris depuis plu-sieurs mois entre le médiaislamique et des linguistesde l'Université OmarBongo (UOB). Il intervientd'ailleurs au lendemain dela table ronde sur l'AtlasUnesco des langues endanger dans le monde. Desdébats ont alimenté l'évé-nement pour mener à la vi-sion de l'enseignement des

langues dans le systèmeéducatif gabonais. Au sortir du symposium,quelques recommanda-
tions ont été émises, parmilesquelles la mise en placedes textes juridiques et unevéritable politique linguis-

tique susceptible de garan-tir la vitalité et la préserva-tion du patrimoinelinguistique national.
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•Fespaco
Pétition contre "Le
Trône"Une pétition a été mise enligne jeudi soir contre lasérie "Le Trône", en compé-tition au Fespaco de Ouaga-dougou, et dont leréalisateur a été condamnépar la justice pour avoiragressé et défiguré une deses assistantes sur le tour-nage. Lancée par les collec-tifs de femmes "Cinéastesnon-alignées" et "Noiren'est pas mon métier", lapétition intitulée "Détrôner
le Trône", appelle à ce quela série télévisée, réaliséepar le cinéaste burkinabèTahirou Tasséré Oue-draogo, soit "exclue de la
compétition" du 26e Festi-val panafricain du cinémaet de la télévision de Oua-gadougou (Fespaco).•Vaccin
Poursuite contre Sanofi

Sanofi a exprimé hier son"profond désaccord" aprèsles poursuites engagéesaux Philippines contre desresponsables de SanofiPasteur, dans le cadred'une enquête sur le décèsd'enfants ayant reçu le vac-cin contre la dengue dugroupe pharmaceutiquefrançais. Le départementde la Justice philippin a an-noncé vendredi qu'il y avaitdes raisons d'engager despoursuites contre des res-ponsables de Sanofi pour"négligence grave ayant en-
traîné la mort" et que le tri-bunal serait saisi, sansdonner de calendrier.•Divertissement
Tencent durcit ses res-
trictionsTencent, géant de l'internetchinois, a annoncé durcirses restrictions visant lesusagers mineurs de jeuxvidéo, dans le cadre d'unecampagne des autoritéscontre l'addiction desjeunes au risque de pénali-ser les revenus du groupe,tirés majoritairement desjeux en ligne. Tencent,connu autant pour ses jeuxsur mobile que pour sa po-pulaire messagerie We-Chat, a indiqué vendrediqu'il avait imposé "un ver-
rou numérique" pour limi-ter l'usage de certains jeuxvidéo par les enfants âgésde moins de 13 ans.•Musique
Le streaming pèse lourdL'écoute en ligne a repré-senté, en 2018, quelque75% du chiffre d'affaires del'industrie de la musiqueaux Etats-Unis, qui a atteint9,8 milliards de dollars, enhausse de 12%, selon desdonnées publiées par l'as-sociation de l'industrie dudisque, la RIAA. La propor-tion du streaming dans lesrevenus de l'industrie mu-sicale n'était que de 65%en 2017, et de 52% seule-ment en 2016.

Ici et ailleurs
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...et le Pr Yolande Nzang Bie, du département des
Sciences du langage et de la communication de

l'UOB livrant leurs messages.
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Jean-Claude Engo Bekui, secrétaire général de la
commission nationale de l'Unesco...
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Vue partielle des participants au symposium.
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